
Demain, nous serons à neuf mois de Noël ! … La Bonne Nouvelle est annoncée et 
accueillie par Marie … Elle ne tardera pas à prendre la route, vers sa cousine Elisabeth, car 
la Parole faite chair, ne peut être retenue … Il faut qu’elle tressaille dans les coeurs et soit 
portée bientôt au plus grand nombre … En ces jours si particuliers, des occasions nous sont 
offertes, nouvelles et inédites, de goûter cette Parole et de la diffuser ! Soyons au rendez-
vous pour notre plus grand bonheur.
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Fête de l’Annonciation

Que Marie nous entraine à être 
des porteurs de la Bonne Nouvelle !



Je vous transmets ces quelques lignes de l’abbé André-Benoît Drappier, curé et doyen de 
l’Escaut-et-Sensée. Elle nous introduisent merveilleusement à la fête de demain.

« Mercredi 25 mars, nous fêterons l’Annonciation du Seigneur. 

Elle eut lieu à Nazareth, chez une jeune fille, Marie. Dans sa maison, le Ciel rencontre la 
terre ; dans sa maison, le salut du monde est conçu ; dans sa maison, une joie nouvelle apparaît, la 
joie de l’Évangile, une joie pour le monde : « Car rien n’est impossible à Dieu » (Lc 1, 37). Cette 
année, sans l’avoir voulu, nous fêterons l’Annonciation, confinés, dans nos maisons ! 

Pouvons-nous célébrer cette fête plus en vérité, plus intensément, plus en communion ?

 Quand les cloches sonneront, le 25 mars, à 19 h 30, que chaque disciple de Jésus, dans sa 
maison, ouvre sa Bible (ou son ordinateur) et lise, seul ou en famille, le récit de l’Annonciation, 
dans l’Évangile selon saint Luc, chapitre 1, versets 26 à 38.

 Et qu’au même moment chaque maison allume une ou plusieurs bougies, à sa fenêtre, pour dire son 
espérance et conforter celle de ses voisins. »  ABD

A l’écoute de la Parole de Dieu

L’ange Gabriel fut envoyé par 
Dieu dans une ville de Galilée, 
appelée Nazareth, à une jeune fille 
vierge, accordée en mariage à un 
homme de la maison de David, 
appelé Joseph ; et le nom de la 
jeune fille était Marie. L’ange entra 
chez elle et dit : « Je te salue, 
Comblée-de-grâce, le Seigneur est 
avec toi. » À cette parole, elle fut 
toute bouleversée, et elle se 
demandait ce que pouvait signifier 
cette salutation. L’ange lui dit 
alors : « Sois sans crainte, Marie, 
car tu as trouvé grâce auprès de 
Dieu. Voici que tu vas concevoir et 
enfanter un fils ; tu lui donneras le 
nom de Jésus. Il sera grand, il sera 
appelé Fils du Très-Haut ; le 
Seigneur Dieu lui donnera le trône 

de David son père ; il régnera pour 
toujours sur la maison de Jacob, et 
son règne n’aura pas de fin.  » 
Marie dit à l’ange : « Comment cela 
va-t-il se faire puisque je ne 
connais pas d’homme ? »

L’ange lui répondit : « L’Esprit Saint 
viendra sur toi, et la puissance du 
Très-Haut te prendra sous son 
ombre ; c’est pourquoi celui qui va 
naître sera saint, il sera appelé Fils 
de Dieu. Or voici que, dans sa 
vieillesse, Élisabeth, ta parente, a 
conçu, elle aussi, un fils et en est à 
son sixième mois, alors qu’on 
l’appelait la femme stérile. Car rien 
n’est impossible à Dieu. » Marie dit 
alors : « Voici la servante du 
Seigneur ; que tout m’advienne 
selon ta parole. » Alors l’ange la 
quitta.



Mercredi 25 mars

à 12h
Notre pape François invite tous les chrétiens du monde, à prier 

ensemble, la prière que nous avons reçu du Sauveur : le Notre Père
Et le pape de souhaiter : 

« Au jour où de nombreux chrétiens font mémoire de l’annonce de 
l’Incarnation du Verbe à la Vierge Marie, que le Seigneur écoute 

les prières unanimes de tous ses disciples qui se préparent à 
célébrer la victoire du Christ ressuscité. »

à 19h30
Sur proposition des évêques de France …

 UN PEU PARTOUT EN FRANCE,  

LES CLOCHES DE TOUTES LES ÉGLISES 
SONNERONT  

  PENDANT DIX MINUTES,  

NON POUR APPELER LES FIDÈLES À S’Y RENDRE, MAIS POUR 
MANIFESTER NOTRE FRATERNITÉ ET NOTRE ESPOIR COMMUN.  



Dans le domaine de la communication, nous disposons de moyens 
nouveaux. Notre épreuve nous invite à découvrir de nouvelles 
possibilités, spécialement liés à internet et à la téléphonie …


Il est un autre outil de communication que vous connaissez bien et qui 
vient de fêter ses 70 ans : le journal paroissial « Nos Clochers ».

A cette occasion, les membres des équipes de rédaction ont travaillé 
pour lui offrir de nouvelles couleurs, comme une nouvelle naissance. 
Les événements font que l’accouchement se fait dans la douleur ! 

	 Depuis plus de neuf mois, aidés des services de Bayard-Service-Edition, le 
travail s’est engagé. Le projet a pris forme. Grâce aux personnes qui oeuvrent encore, 
le journal a pu être imprimé et livré aux points centraux de nos paroisses. Il y a trois 
semaines, on espérait qu’il puisse être distribué. Le confinement, et ses dernières 
règles plus strictes en ont décidé autrement. Il s’agit, bien sûr, avant tout, de protéger 
la santé de chacun. Il ne sera donc pas distribué jusqu’à nouvel ordre.

Nous pensons à tous ceux et celles qui ont mis tout leur coeur pour écrire, faire une 
photo, préparer l’envoi à Bayard, imprimer, livrer … A ceux qui aiment les déposer 
chez vous. Nous les remercions chaleureusement !


Si, pour la première fois probablement depuis 70 ans, le journal 
papier n’arrivera pas tout de suite chez vous, il vous est 
possible de le recevoir, exceptionnellement, par 
internet. 

Aussi, n’hésitez pas à nous communiquer les adresses à qui 
envoyer le journal. Vous pouvez bien sûr le diffuser directement 
à toutes les adresses de votre entourage. Nous comptons sur 
vous. (le fichier pdf fait 7Mo)


Nous espérons que l’abbé Léon Rousseaux ne nous en voudra pas … 
Faire le «  mots croisés  » à l’écran, c’est plus dur … Mais on peut 
imprimer. Il y a aussi un petit jeu pour nous conduire à Pâques ! Et 
bien sûr les premiers échos de la visite pastorale de notre archevêque, 
interrompue … 

Bonne lecture  
et n’hésitez pas à nous faire remonter vos remarques … 


